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LISTE DU PATRIMOINE MONDIAL No 442 

A) IDENTIFICATION 

Bien propos; : Monticello et 1'Universiti de Virginie i 
Charlottesville 

Lieu : Etat de Virginie 

Etat partie : Etats Unis d'Am;rique 

Date : 29 DGcembre 1986 

B) RECOMMANDATION DE L'ICOMOS 

Que le bien culture1 proposk soit inscrit sur la Liste du 
Patrimoine mondial au titre des crit;res I, IV et VI. 

Cl JUSTIFICATION 

Une demande d'inscription de 1'Universitg de Virginie sur la 
Liste du Patrimoine mondial &tait attendue depuis longtemps. Mais 
le dossier pr;senti par le gouvernement fed&ral des Etats Unis 
rev;t un intkr;t particulier car il regroupe dans une proposition 
th;matique les deux cr&ations architecturales majeures de Thomas 
Jefferson ?' Charlottesville : la villa de Monticello et 
l'Universit& de Virginie. Toutes les garanties de conservation de 
ces biens culturels appartenant l'un a la Thomas Jefferson 
Memorial Foundation, l'autre i 1'Etat de Virginie qui en a confie 
la gestion i l'universit;, Gtant obtenues, on ne peut que se 
rgjouir de la cohdrence accrue r;sultant de la complementariti de 
ces deux ensembles. Monticello (1769-1809), 0; Thomas Jefferson 
mourut en 1826, est l'exemple achevg de la villa rustica n&o- 
classique, selon le sch&ma romain revu par Palladio et amend6 par 
les Physiocrates. L'Universite de Virginie (1814-1825) illustre 
l'architecture iddale de l'zge des Lumiires mise au service d'un 
grand programme Gducatif par le troisi;me Prgsident des Etats- 
Unis. 

Comment; en 1769, 
sdjour que 

le chantier de Monticello.fut interrompu par le 
fit Jeffer:on en France de f784 9 1789. La maison, 

dont la conception tres personnelle a evolue au tours des 
quarante ans que dura !a construction, Porte la marque des 
influences qui s'exercerent sur son auteur. Celle de Palladia est 
manifeste et s:exprime notamment dans les proportions parfaites 
des portiques a frontons; celle de l'architecture n&o-classique 
contemporaine n'est pas moins Gvidente : l'organisation de 
l'espace, 0; la distribution intkrieure i trois niveaux est 
masqu;e par une Glkvation ext;rieure unificatrice, s'inspire de 
celle d'h:tels parisiens; la faqade occidentale, domin;e par un 
d;me octagonal, fait directement rGf&rence i l'hGte1 de Salm 
(1782-1786). L'intGgration des communs et des d&pendances dans 
deux cryptoportiques 1atGraux en L couverts en terrasse et 
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termin;s par des pavillons resout avec eligance le probl;me, 
pendant depuis la Renaissance, de l'equilibre esthetique et 
fonctionnel entre l'otium et le negocium dans la maison de 
campagne : seule la masse harmonieuse de la villa imerge des 
frondaisons du part 0; Jefferson planta, vers la fin de sa vie 
quelques vergers, potagers et jardins d'agrement. 

La construction de 1'Universitg de Virginie fut la derni:re et la 
plus ambitieuse des creations architecturales de Jefferson. Le 
projet &labor& en fonction d'un idGal d'education A la fois 
encyclop&dique et d;mocratique se distingue des villes 
universitaires antgrieures d'Angleterre et des Etats-Unis. La 
disposition rationnell: de ce "village acadgmique" st;lr un site de 
11 hectares s'inspire a la fois des principes d'hygiene edictes 
par les constructeurs d'h;pitaux (Fls sont sensibles dans la 
distribution en retrait de dortoirs et de r;fectoires s&pares par 
de larges pelouses) et d'une symbolique architecturale qui 
s'exprime par la hi;rarchie des volumes et le repertoire des 
formes. 

Copie r;duite de moitig du PanthGon de Rome, la Biblioth;que 
domine de sa masse le village acad&mique; les dix pavillons qui 
servent de r;sidence aux professeurs des dix facultes de 
1'UniversitG s'inspirent volontairement de modAles differents 
afin de constituer une encyclopedic exemplaire d'architecture 
classique et n&o-classique. Cependant, les vastes poftiques qui 
les relient r&tablissent l'unitd de l'espacel congu a 1'oFigine 
comme une vaste avenue conduisant, au nord, a la bibliotheque, 
Temple du Savoir. La construction tardive du bitiment sud (Cabell 
Hall) a transform& sans veritable nGcessit& en espace clos c:tte 
voie triomphale. C'est av$c la reconstruction de la bibliothyque, 
puis avec sa restitution a partir de 1976, les seules 
modifications sensibles subies par le "Jefferson Precinct" qui, 
depuis 1825, continue L remplir les fonctions pour lesquelles il 
avait 6th conqu. 

L'ICOMOS recommande l'inscription du domaine de Monticello et du 
Jefferson Precinct sur la Liste du Patrimoine mondial au titre 
des crit;res I, IV et VI. 

- CritGre I. Par l'integration des bitiments au cadre naturel, 
par l'originalit; du plan et de l'il&vation, par le raffinement 
des proportions et du decor, Monticello est une rialisation 
unique de l'art n&o-classique. 

- Critire IV. De m;me que les Salines de Chaux de Claude-Nicolas 
Ledoux (inscrites en 1982 sur la Liste du Patrimoine mondial) 
sont un exemple gminent d'adaptation fonctionnelle de 
l'esthetique neo-classique A des bitiments industriels, 
l'Universit& de Virginie est l'exemple par excellence d'une 
grande institution scolaire de l'zge des LumiGtes. 
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- Critire VI. Monticello et 1'Universite de Virginie sont 
directement et mat&riellement associes aux idiaux de Thomas 
Jefferson (1743-1826) mieux connus par une carriire politique 
dont l'eclat a obscurci la renomm&e de l'&crivain et de 
l'architecte. Ces constructions parfaites, 0; s'accomplit dans 
l'harmonie le passage difficile de l'utopie i la r&alit&, 
s'inspirent des principes qui ont dicte a Jefferson la 
DGclaration d'Ind&pendance (1776) et le projet d'abolition de 
l'esclavage (1800). 

ICOMOS, Avril 1987 
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